Les armes de lumière, ou : confirmés, pourquoi ?, Sacrements, 10 (8 janvier 2013)

La charte du combat chrétien : le discours sur la montagne

I. La « loi nouvelle »
Dieu indique à l’homme, par la lumière de la raison qu’il a en lui, quelle est sa fin (le bonheur) et comment il peut y parvenir (vivre selon sa nature d’être créé, raisonnable, familial et politique) : c’est la loi naturelle. Mais Dieu en fait a appelé l’homme par l’Incarnation de son Fils, à un bonheur qui dépasse la nature. Il va donc lui indiquer (par la révélation), et lui communiquer (par la vie de son Fils), la fin sublime à laquelle il est appelé (la béatitude éternelle) et le moyen qui lui permet de marcher vers elle : la grâce du Christ.

Le centre de l’univers, devient Jésus : l’Homme-Dieu, souverainement uni à son Père, nous propose l’union avec Dieu : par la gloire dans l’éternité, et la grâce du Saint-Esprit, sur cette terre. La promulgation de cette nouvelle inouïe de la communication de Dieu aux hommes par le Christ, c’est « l’évangile ». Comme la loi naturelle, c’est une loi intérieure. Elle se traduit dans la Parole de Dieu (préceptes, conseils, exemples du Christ), et  se structure dans un organisme intérieur qui permet d’appliquer cette Parole : grâce sanctifiante, vertus théologales ou morales, dons du Saint-Esprit, béatitudes, grâce actuelle, charismes.

 Cette loi nouvelle, c’est la loi de la nouvelle alliance annoncée par Jérémie (« Je mettrai mes lois dans leur esprit et je les graverai dans leur cœur. », Jr 31, 31-33). C’est la grâce du Saint-Esprit, donnée à ceux qui croient au Christ, qui est son principe essentiel. Elle comporte aussi des dispositions qui préparent à la grâce du Saint-Esprit, ou tendent à sa mise en œuvre.
II. La structure du sermon sur la montagne
« Le sermon sur la montagne contient toute la forme de la vie chrétienne » (S. Thomas). 
1. Exorde : les Béatitudes (le but) (Mt 5, 1-12) « Le discours sur la montagne est le résumé de l’Evangile, les béatitudes sont le résumé du discours sur la montagne » (Bossuet, Méditations sur l’Evangile, Sermon de NS sur la montagne, 1e journée).
2. Le Christ vient parfaire la Loi et les Prophètes (Mt 5, 17 et 20)
      A. par rapport à soi-même
                       a. Six Perfectionnement des commandements (Mt 5, 21-48)
1. Homicide ( colère violente, injure
2. Adultère ( adultère en pensée (arracher le membre qui nous scandalise)
3. Répudiation
4. Serments (Que votre parole soit : oui, oui : non, non).
5. Renoncer à son droit (joue gauche)
6. Amour des ennemis.
 La règle d’or : « Tout ce que vous voulez que les hommes vous fassent, faites-le leur aussi vous-mêmes ; car c’est cela la Loi et les Prophètes » (Mt 7, 21)
           b. Perfectionnement de l’intention (Mt 6, 1-18) Tout pour Dieu (aumône, prière, jêune) « Gardez-vous de pratiquer votre justice devant les hommes, pour vous faire remarquer d'eux ; sinon, vous n'aurez pas de récompense auprès de votre Père qui est dans les cieux ».

      B. par rapport au prochain (Mt 7, 1-6) Un double avis : ne pas juger, ne pas communiquer la doctrine de perfection sans discernement.
3. La manière de mettre en pratique (Mt 7, 13-21) Une triple monition : suivre la voie étroite, se défier des faux prophètes, pratiquer effectivement la morale de Jésus.
4. Péroraison (Mt 7, 24-27) : construire sur le roc, et non sur le sable, autrement dit sur la foi au Christ et non sur des sentiments. « Prends l’Ecriture et lis, dans la mesure où le Père te le donneras, tu trouveras le Fils. Personne ne peut dessiner à ta place ce visage du Seigneur justement incliné vers toi. Tu dois le contempler directement et ne le laisser refouler en toi par personne » (R. Guardini).
III. La pédagogie d’un accomplissement
 « La Loi ancienne est le premier état de la Loi révélée. […] La Loi ancienne est une préparation à l'Evangile. "La loi est prophétie et pédagogie des réalités à venir" (S. Irénée) » (CEC, 1962 et 1964). La Première Alliance enseigne la création, l’unité de Dieu et la Providence ; la Nouvelle l’Incarnation et la Mystère trinitaire.
Le Christ a pleinement observé la Loi voulue par Dieu comme préparation à l’Incarnation, « afin que la figure se joignit à la réalité et fut approuvée par elle. Ceci va contre ceux qui nient que le Christ, dans l’Evangile, ait prêché le Dieu de la Loi. On ne peut croire, dit Origène, que le Dieu bon ait soumis sont Fils à la loi de son ennemi » (S. Thomas).
Il manifeste la vérité de sa chair humaine et la réalité de sa descendance d’Abraham par la circoncision, qui était comme une protestation publique que l’on accomplira la Loi (cf. Ga 5, 3). Il enlève tout prétexte aux Juifs de ne pas le recevoir, car il ne récuse que les traditions humaines des scribes surajoutées à la Loi.

Bien plus, « le Christ venant et nous donnant par la foi la véritable forme de la justice, remplit les intentions de la Loi : ce que la Loi ne peut par la lettre, lui le peut par la foi » (S. Jean Chrysostome). Ainsi, il n’abolit pas même un iota, mais accomplit la Loi, en ce sens que, réalisant la fin même de la Loi, il remplit parfaitement la plénitude du sens spirituel.
« Ainsi la Loi a été notre pédagogue pour nous conduire au Christ, afin que nous fussions justifiés par la foi » (Ga 3, 24). « La fin de la Loi, c’est le Christ, pour la justification de tout homme qui croit » (Rm 10, 4). Les nouveaux préceptes « sont non l’abrogation, mais l’extension et la plénitude des anciens. Par ex., l’ordre de ne pas tuer n’est certes pas abrogé par celui de ne pas se mettre en colère : c’en est la confirmation et la garantie » (Chrysostome).
Le Christ porte ainsi la Loi à son terme : parce qu’il est l’auteur même de la Loi, il peut ainsi la transfigurer de l’intérieur. La portant tout entière, il montre qu’elle est ordonnée à lui et libère les autres de ce fardeau : « Mais quand vint la plénitude du temps, Dieu envoya son Fils, né d'une femme, né sujet de la loi, afin de racheter les sujets de la Loi, afin de nous conférer l’adoption filiale. » (Ga 4, 4-5).

Au fond la Loi nouvelle (ou Alliance définitive) approfondit la Première Alliance :

1. pour la hiérarchie des préceptes : l’amour de Dieu est du prochain est premier ;

2. pour l’intériorité : arracher le mal à sa racine et rectifier l’intention dans le bien ;

3. pour l’universalité : aimer tous les hommes qui sont à l’image de Dieu.

Conclusion (S. Thomas, Commentaire sur l’évangile selon saint Matthieu).
 « Le Christ accomplit :

1° les préceptes moraux, en les assaisonnant de la douceur de la charité, parce que la plénitude de la Loi, c’est l’amour (cf. Jn 15, 12, le commandement nouveau) ;
2° les préceptes cérémoniaires, en enlevant le voile des figures (cf. Mt 27, 51, le voile du Temple déchiré, et Ap 5, 9, le livre aux sept sceaux) ;
3° les prophéties, en les montrant accomplies en lui (cf. Lc 24, 44-45) ;
4° les promesses, en les confirmant (cf. Ga 3, 16, les promesses à la descendance d’Abraham, c’est-à-dire au Christ) et les accomplissant (cf. « Toutes choses sont parfaitement exécutées », Jn 19, 30) ;
5° les préceptes judiciaires, en les tempérant de miséricorde (cf. Jn 8, 2-11, épisode de la femme adultère) ;
6° les conseils, en les ajoutant [comme un moyen de remplir plus facilement la Loi] (cf. « Si tu veux être parfait, … », Mt 19, 21) ».
Texte développé et enregistrement de cette causerie : http://ecologiechretienne.free.fr/kfkt/
